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	Ralentir

	 

	Se poser

	 

	Réfléchir

	 

	Apprécier

	 

	 

	Nous vivons vite

	nous travaillons sous stress

	nous n’apprécions plus les choses

	nous ne voyons plus notre entourage

	nous ne sommes plus humains

	 

	*

	 

	le but de ces courtes histoires, vous refaire apprécier

	 

	La beauté

	 

	Le calme

	 

	La nature

	 

	L’homme

	 

	Plus qu’un livre à lire,

	c’est un livre à s’offrir

	ou à offrir à ceux que l’on aime



	




	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Il faut nourrir ses yeux pour les rêves la nuit.

	Leos Carax, réalisateur

	 

	Pour faire de ce livre une machine à rêves, il vous suffit de lire un texte (un seul par jour) puis de laisser votre pensée vagabonder sur l’illustration.

	Le bonheur tient parfois à des choses simples.



	
 

	 

	 

	 

	 

	Le mystère pigeon

	 

	 

	 

	Letmo était un esthète rêveur. Il s’émerveillait de toutes les formes qu’il voyait : l’élancé d’un bâtiment, la chatoyance d’une publicité, le reflet du soleil sur l’eau, les entrelacs d’une plante grimpante. En bref, pour Letmo tout était matière à enchantement et ravissement. 

	Un homme heureux en fait. 

	Comme il avait du temps libre, étant à la retraite, et comme il était citadin, il se promenait dans les parcs et jardins de sa ville. Dessinateur émérite, il prenait plaisir à croquer aussi bien l’architecture, les végétaux, les gens que les animaux. Tout allait donc pour le mieux. 

	 

	Jusqu’à ce jour où esquissant un groupe de pigeons en train de boire dans une fontaine, une pensée lui vint. Les pigeons qu’il dessinait, bien que variés dans leurs couleurs, des blancs, des pies, des taupes, d’autres de couleurs indéfinissables, étaient tous des adultes. Et il pensa « Mais pourquoi n’y a-t-il pas de pigeonneaux ? ».

	Cette pensée l’obséda et il n’eut de cesse de trouver des bébés pigeons, il demanda aux personnes rencontrées s’ils en avaient déjà vu, il se mit à fouiller les buissons et à regarder dans les arbres pour trouver des nids. Sans résultat.

	 

	Puis comme il voyait toujours le côté positif des choses, il se posa une deuxième question : « quelle leçon de vie puis-je tirer de ce mystère pigeon ? » Il en tira trois leçons.

	La première fut que le chemin de la vie nous apporte toujours de nouveaux questionnements qui nous permettent de nous perfectionner et de grandir et il sourit.

	La seconde fut que malgré son âge il restait toujours alerte et curieux de toute chose et son sourire s’agrandit.

	La troisième fut qu’il décida de changer son regard sur le monde et les gens. À partir de maintenant, il ne se contenterait plus de ce qu’il verrait, il décida de ne pas se faire une idée basée sur la simple vue. Il essaierait de connaître la face cachée des choses, leur pourquoi ou leur origine.

	 

	À partir de ce jour, la vie devint encore plus passionnante pour lui. Il se renseigna sur le système qui permettait à l’eau d’arriver à la fontaine du parc, il discuta de la vie avec cette dame élégante avant de la dessiner, il apprit le pourquoi du chant des oiseaux. En un mot, il était rayonnant de tout ce que la vie lui apportait comme moment de bonheur. Et un jour, on l’entendit crier « Ah enfin ! ». Il venait de lire que les bébés pigeons ne quittent le nid que lorsqu’ils atteignent leur taille adulte, au bout de 3 semaines. 
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